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ÇA RAFRAICHIT !

C'est ennuyeux de se promener
avec sa belle dans les rues de Mont
réal lorsqu'on n'a pas de mitraille de
poche.

Mardi dernier le CANARD a rencon-
tré un jeune homme et une jeune
fille qui paraissaient être venus du
township d'Abercrombie ou de celui
de Brise-Culotte. Le couple roucou-
lait et filait le parfait amour dans les
allées du Jardin Viger où il respirait
les enivrantes senteurs de la tubé-
reuse, de la rose et de l'héliotrope. La
chaleur était écrasante et les jeunes
amoureux se rendirent à un débit de
bonbons tenu par un gros gaillard jouf-
flu, sur la rue Ste Catherine.

La conversation suivante s'engage:
-Ursule, prendrais tu un verre de

bière sans cérémonie ?
-Ah ben oui, Thomas, ça me ra-

fratchirait, regarde donc un peu voir
comme je sue.

-Amenez-nous deux verres de
bière.

Le marchand leur présente deux
verres de petite bière.

Ursule.-Mon Dieu qu'elle est
bonne. Elle est ben meilleure que
celle du bonhomme St Antoine à St-
Jérôme.

Thomas.-Aimes-tu les biscuits à la
melasse ?

Ursule.-Je cré ben que ça me fera
pas de mal. Oh les belles oranges.

Thomas.-Prenons en chacun une.
Le marchand leur donne les bis-

cuits et les oranges.
Thomas.-Comment ce que je vous

dois ?
Le marchand, - Deux cents de

bière, deux cents les biscuits et dix
cents les oranges.

Thomas se fouille et devint rêveur.
Après cinq ou six secondes il semble
sortir de sa perplexité et dit à son
amoureuse: " Tiens, Ursule, je cré
ben qu'on ferait mieux de remettre
ces oanges. Je pense pas qu'elles
soient bonnes. On va s'acheter des
pommes, c'est plus rafraîchissant."

. Les orang s sont replacées sur la
table et l'heureux couple reprend sa
promenade.

CHANGEKENT DE COULEUR

Il était brun et tellement bilieux
qu'il en était jaune.

. Un soir qu'il était gris, le cour lui
tourna; il devint blanc; il sortit et
dans la nuit il était noir.

Mais le froid le saisit ; il devint rou-
ge, puis violet; il en était bleu.

Soudain il chancela et tomba dans
le fleuve ; quand on l'en retira, il était
vert.

Boulevard St-Lambert

DROLERIES

Il est préférable de manquer toute
sa vie de jugement que d'en attraper
un seul en cour de police.

Elle.-A présent que notre engage-
ment est rompu nous devrions nous
remettre nos lettres.

Lui.-Oui ; et nos baisers aussi.

Mme Berlurot à son mari:
-Deux heures du matin I c'est à

cette heure que tu rentres ?
-Quest.ce que tu veux, toutes les

buvette sont fermées !

Un petit blondin.-Papa, il pleut.
Le père (quelque peu ennuyé par

le travail qu'il achève).--C'est bon,
laisse pleuvoir.

Le petit blondin (timidement).-
C'est ce que j'allais faire.

Le mari.-Je lis dans le journal que
l'alcool enlève les taches des tissus les
plus délicats:

La femme.-Tu cherches encore
des excuses pour te griser. Rappelle
toi que tu n'as pas de taches dans l'es-
tomac.

Un petit garçon de six ans est assis
dans le fauteuil d'un coiffeur.

-Eh bien, mon petit homme, com-
ment voulez vous que l'on vous coupe
les cheveux ?

-Comme à Papa, avec un petit
rond au sommet de la tête.

Le mois de mai est un mois qui porte
la guigne aux gens qui se marient pen-
dant ses 3r jours. Les autres mois où
la chance est mauvaise sont: juin,
juillet, août, septembre, octobre, no
vembre, décembre, janvier, février,
mars et avril.

Le professeur,-Un homme meurt
et laisse un milion de piastres: Il
donne un cinquième à . son fils, un
sixième à sa fille, un septième à sa
femme, un huitième à son frère et le
reste à l'université,Laval. Qu'est.ce
que prend chaque héritier?

L'élève.-Un avocat.

Au cercle, un membre de la cham
bre de commerce désigne un passant
à son voisin.

-Tenez, dit-il, voilà un homme fin
de siècle.

-Ah ! pourquoi?
-Il a quatre-vingt-dix neuf ans.

Tiri aura bientOt sept ans. Sa vieille
tante, qui est restée plusieurs mois
sans le voir, le trouve grandi et le lui
dit:

-Je crois bien, répond-il, la der-
nière fois que tu es venue, je m'allais
au nombril.

Entre propriétaire et locataire.
-Combien votre chambre?
-Deux piastres par jour.
-Deux piastres 1 y compris la table

alors ?
-Parfaitement, monsieur, et une

table en noyer, toute neuve, encore! Il

Le juge.-Accusé, avez <ous quel
que chose à dire avant que la Cour
prononce son jugement ?

L'accusé. -Tout ce que j'ai à dire,
mon président, c'est que le tribunal
considérera, je l'espère, l'extrême jeu-
nesse de mon défenseur.

Un reporter, faisant le compte-ren
du d'une réunion de dames ambulan-
cières, s'exprime ainsi, au cours de
son article :

"S'apercevant qu'un intrus appar-
tenant au sexe laid se trouvait dans
l'assemblée, toutes les asistantes se
levèrent comme un seul homme."

Voyons; maman, entre nous, est-ce
que je suis réellement aussi méchant
que tu le dis ?

-Oui, Toto, tu est un affreux vau-
rien 1

-Dans ce cas, petite mère, il faut
remercier le bon Dieu que je ne sois
pas " jumeau."

'%-Hier, dit Lepingre, j'ai refusé à
une pauvre femme la petite somme
qu'elle me demandait. Je n'ai pu dor-
mir de la nuit. Le son de sa voix n'a
pas cessé de tinter à mes oreilles.

-La bonté de votre cœur vous fait
honneur. Quelle sorte de femme
était-ce ?

Lepingre.--La mienne. Les récri-
minations ont duré jusqu'au matin.

Un des membres du Club des Che
nailleurs entre chez lui, un soir, fort
tard.

-Sapristi I s'écrie-t-il; j'avais quel
que chose à faire. Que diable cela
peut-il bien être? Je ne m'en souviens
plus.

Après avoir réfléchi pendant près
d'une heure: Ah I ah 1 je le sais main-
tepant. C'était d'aller me coucher.

Maitre et valet.
Le maître (s'adressant à son valet

de chambre ivre mort).- Eh bien mi-
sérable I vous voilà dans un bel état 1
Si l'on vous ramassait ainsi dans la
rue ?

Joseph (entre deux hoquets).-Oh I
ça m'est égal; je porte toujours de vos
cartes de visite sur moi.

Un père de famille, embarrassé de
ses huit grandes filles, les a bel et bien
proposées en mariage aux amateurs,
par la voie des journaux.

Quelques jours après, il reçoit de
New York le télégramme suivant:

" Suis célibataire, à l'aise. Epouse-
rais volontiers une de vos filles. En-
voyez échantillon immédiatement."

M. L•:bon. -Je puis dire que je n'ai
jamais goûté à aucune liqueur, ni fumé
un cigare, ni toucher les cartes, ni cé-
dé aux tentations dangereuses du beau
sexe, et que dix heures m'ont toujours
trouvé au lit, (dix heures du soir bien
entendu). Pouriez vous en dire autant ?

M. Bonvivant.-Certainement je le
pourrais. C'est très facile d'en dire
autant. Seulement je ne suis pas assez
menteur pour cela.

Madame, qui se lève généralement
vers une heure de l'après midi, des-
cend un beau matin dans la cuisine
où règne le plus beau désordre.

Elle s'adresse à la cuisinière et lui
dit :

-Vous avez dû vous lever bien
tard aujourd'hui, Marie ?

-Mais non, répond celle-ci; c'est
vous, madame, qui vous êtes levée
trop tôt.

Dans un cercle de ville d'eaux, fré-
quenté par la meilleure société, une
douzaine de pontes se livrent aux dou-
ceurs du baccara.

Après un coup nul, un des assis-
tants, s'adressant au banquier:

-Je retire dix francs.
-Comment, vous n'avez rien mis I
-Alors, je retire... ce que j'ai dit,

fait le faux joueur, avec son sourire le
plus aimable.

Un jeune conple vient de recevoir
la bénédiction nuptiale et quitte l'é-'
glise.

Le mari à sa tendre épouse:
-Le mariage vous semble donc

une terrible chose, ma chère amie P
Tout à l'heure, vous trembliez devant
l'autel, et c'est à peine si l'on vous a
entendu prononcer le - oui" saCra-
mentel

Elle, timide et rougissante:
-La prochaine fois, ma: ami, je

serai moins émue et je parlerai plus
haut.
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